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SOMMAIREL’année 2021 est terminée. Encore une année pas comme 
les autres du fait que le COVID 19 continue à chambouler 
nos vies.

Vu comme cela est parti, je pense qu’il va falloir vivre avec.
Président depuis un an et demi, je tiens à remercier les présidents 
cantonaux pour le travail effectué.
Mon travail, après cette année compliquée, est de relancer la 
machine ACPG-CATM et de mettre l’accent sur le recrutement 
des OPEX ; il en va de la survie de notre association. J’ai une 
pensée particulière pour nos adhérentes et adhérents qui nous 
ont quittés cette année, ainsi que nos militaires morts en OPEX. 
Je rebondirai encore cette année sur le recrutement OPEX qui 
devient une priorité absolue, car si nous voulons peser sur le 
bureau fédéral, il faut que nous soyons de plus en plus nombreux.
J’adresse à l’avance mes remerciements à tous les présidents 
cantonaux pour le travail que je leur demande.
Le moyen internet devient pour nous indispensable, il est le 
moyen incontournable pour attirer la nouvelle génération 
des anciens combattants. Donc je demande aux présidents 
cantonaux de créer leur site.
Je tiens également à remercier Bernard LASCURETTES pour 
la journée des Porte-Drapeaux à NAY qui nous a permi de nous 
rassembler.
Je tiens également à remercier les gens du Bureau qui font un 
travail remarquable.
Enfin vu que notre journal ne parait qu’en mars, je vous adresse 
à tous, avec un peu de retard, tous mes vœux pour 2022, en 
particulier la santé, de la joie et de la bonne humeur. Bonne année 
à toutes et tous anciens combattants, veuves et sympathisants.
Que 2022 soit l’année du renouveau pour notre association.

Cyrille VANDENBOSSCHE, Président Départemental
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Cyrille 
VANDENBOSSCHE, 
accompagné de son 
Vice-Président Didier 
HERTOUX, présents 
à la célébration de la 
renaissance du Monument 
aux Morts de LARUNS, 
le 11 novembre 2021

UNE CÉRÉMONIE
HORS DU COMMUN
le 11 novembre 2021 à LARUNS

Pour célébrer la renaissance du Mo-
nument aux Morts, la commune a 
organisé une cérémonie mémorable 
à l’occasion du 11 novembre.

C’est dans une église pleine à cra-
quer, qu’à 17h jeudi 11 novembre, 

la messe militaire a eu lieu avec les 
25 drapeaux, entourant le chœur de 
l’église et les chants accompagnés 
du clairon. L’office religieux s’est ter-
miné au son du violon, par une ma-
gnifique scénographie d’hommages 
mettant en scène la lecture de lettres 
échangées entre un Poilu au front et 
son enfant dans sa maison.

Après cet échange émouvant, la re-
constitution vivante du Monument 
aux Morts avec un larunsois en Poi-
lu et, à ses pieds, sa dame et l’enfant 
en habits traditionnels, a surpris et 
émerveillé tout le monde.

Sous un « Boune May deu boun diu » 
envoûtant, chanté par toute l’assis-
tance, les drapeaux se sont majes-
tueusement dirigés vers la sortie afin 
de constituer le cortège soigneuse-
ment encadré par les sapeurs-pom-
piers de Laruns dont certains revê-
taient l’uniforme de leurs ainés de 
1914.

Plus de 100 personnes ont suivi la re-
traite aux flambeaux dans l’ordre pro-
tocolaire en direction du jardin de la 

mémoire, en compagnie des enfants 
de l  ‘école primaire et du collège de 
Laruns venus très nombreux. L’en-
semble du cortège était porté par les 
rythmes des musiciens traditionnels 
ossalois. La cérémonie était placée 
sous le haut patronage du Général 
BARATZ, commandant des forces 
spéciales de l’Armée de Terre. 

Le cortège a rejoint le carré de céré-
monie où se trouvaient déjà en place 
les Piquets d’Honneur du 5ème RHC et 
de l’ETAP, ainsi que les détachements 
des militaires de l’Armée de Terre de 
BAYONNE, des sapeurs-pompiers, 
des gendarmes et une représentation 
des cadets de l’UNC64.

Les enfants de l’école primaire et du 
collège ont activement participé à 
cette cérémonie par l’allumage des 
bougies de la mémoire, l’appel des 
morts et la lecture des messages, le 
tout accompagné par le son magni-
fique du clairon. Le public nombreux 
a chanté avec les enfants lors de la 
Marseillaise. L’éclairage magique, in-
crémenté pour l’occasion d’un éclai-

rage aux couleurs de la patrie sur la 
façade d’un mur a sans doute fait 
oublier le froid aux anciens combat-
tants venus malgré leurs difficultés 
et l’heure avancée. Un feu d’artifice 
bleu, blanc, rouge a clôturé cette deu-
xième étape de la soirée.

Les deux artistes locaux Christophe 
DUVERNEUIL et Jean-Luc MON-
GAUGE, ont ensuite ému l’assemblée 
en chantant une chanson sur 1914-
1918 et une autre sur le soldat. Le 
maire de LARUNS a clôturé cette ma-
gnifique cérémonie par un discours 
chargé d’émotions.

Le vin d’honneur a été suivi d’une 
reconstitution du repas qui avait été 
servi aux Poilus de LARUNS au retour 
de la guerre, puis comme toujours en 
BEARN, les chanteurs de Los de La-
runtz ont accompagné la soirée et les 
anciens combattants présents jusque 
tard tant ils étaient heureux de cette 
mémorable journée.
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UNE CÉRÉMONIE
HORS DU COMMUN
le 11 novembre 2021 à LARUNS

Alors que de nombreuses activités 
ont été annulées en 2020 et 2021, la 
journée des Porte-Drapeaux et de 
l’Amitié a pu se dérouler le dimanche 
24 octobre.

Notre association départementale a 
choisi NAY pour mettre à l’honneur 
ses Porte-Drapeaux.

Après l’accueil à la salle Petit-Boy 
et l’office religieux en l’église Saint-
Vincent, la trentaine de Porte-
Drapeaux s’est rendue en défilé 
jusqu’au Monument aux Morts pour 
une cérémonie en présence de 
Cyrille VANDENBOSSCHE, Président 
de notre association, de Jacques 
CAILLABET, Président Honoraire, 
de Marie-Pierre CABANNE, de Jean 
ARRIEUBERGE, tous deux conseillers 
départementaux et de Bruno 
BOURDAA, maire de NAY.

Après le dépôt de gerbes, la Croix 
du Combattant et le Titre de 
Reconnaissance de la Nation ont été 
remis à onze récipiendaires.

A l’issue de la cérémonie, tout 
le monde s’est retrouvé pour le 
banquet. Le Président a remercié 
tous les Porte-Drapeaux à qui cette 
journée était dédiée  : «  Les Porte-
Drapeaux sont présents à toutes les 
cérémonies, quel que soit le temps. 
Ils ont un rôle essentiel dans notre 
travail de mémoire ».

Le Président, accompagné de 
Bernard LASCURETTES, président 
de la section de NAY, ont remercié la 
municipalité pour l’accueil et la mise 
à disposition des locaux, ainsi que les 

volontaires qui ont contribué au bon 
déroulement de cette magnifique 
journée. Cyrille VANDENBOSSCHE 
a ensuite remis la médaille de notre 
association à M. BOURDAA.

Les nouveaux médaillés sont :

- Croix du Combattant Volontaire : 
Stéphane MAISONNAVE,

- Croix du Combattant : 
Gaby IO, Francis LAMARQUE, 
Michel LANABERE, 
Raymond LESTE-LASSERRE, 
Alix PALDUPLIN, Irénée ROUX, 
Jean SUZETTE, Philippe TISSIER,

- Titre de Reconnaissance de la 
Nation  : Aimé BESSEDE, Bruno 
LACOUR.
En début de journée, des membres de 
notre association ont aussi été mis 
à l’honneur en recevant la médaille 
du Mérite Fédéral, et ce, pour leur 
engagement comme membres actifs 
depuis de nombreuses années, au 
niveau départemental ou au niveau 
local :

- Médaille du Mérite Fédéral 
échelon Or : Jacques CAILLABET, 

- Médaille du Mérite Fédéral : 
Jean-Louis BARBE CONSTANTY, 
Francis BOULLIER, Lucette 
CAILLABET, Laurent FERNANDES, 
Marcel LARRIEU, Jean-Félix 
POULES, Jean-Louis SANS, 
Dominique THEAS-LABAN.

Grand merci à nos valeureux 
Porte-Drapeaux et félicitations 
à nos médaillés

JOURNEE DES PORTE-DRAPEAUX
ET DE L’AMITIE 2021 :
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ARTIGUELOUVE :
Notre section déplore le décès de Mme 
WINLING Cécile, veuve de Monsieur 
DENGUIN, le 04/10/20.

Personne discrète, elle a été fidèle à l’es-
prit de notre association, à ses valeurs 
morales ainsi qu’à nos manifestations.

A sa famille, à ses proches la section 
adresse ses sincères condoléances.

ARZARCQ :
CASTEX Daniel. La section d’AR-
ZACQ déplore la perte de l’un de ses 
adhérents survenus le 07 mars 2021. 
Sincères condoléances à la famille.

GARLIN :
COSTARAMOUNE Gilbert. Notre sec-
tion présente ses sincères condo-
léances à sa famille.

JURANÇON :
MUNOZ Joëlle Ancien combattant 
d’Indochine, croix du combattant 
avec agrafe Indochine. Personne très 
attachante, toujours souriante. Sin-
cères condoléances à son fils Alain 
qui adhère à la section de JURANÇON 
en tant que sympathisant.

MANUEL André très connu et recon-
nu dans le domaine associatif, après 
de longues années de souffrance, 
il nous a quitté. La section de 
JURANÇON présente à son épouse 
et ses enfants ses condoléances 
attristées.

Mme MICHE Marie est décédée.
La section de JURANÇON adresse à 
ses enfants et petits-enfants ses très 
sincères condoléances

Décès de M. SOULERE. La section 
de JURANÇON adresse à son épouse 
Josette SOULERE, à ses enfants et 
petits-enfants, ses sincères condo-
léances attristées.

M. COUSIN Edouard. Nous adressons 
à son épouse et ses enfants nos très 
sincères condoléances attristées.

M. GAICH Claude. Nous adressons à 
son épouse et ses enfants nos très 
sincères condoléances attristées

M. GIBANEL Robert. Sincères condo-
léances attristées à sa famille.

M. PINAGUIN Gilbert. Sincères 
condoléances attristées à sa famille

LAROIN :
COUPET Henriette. Notre section 
présente ses sincères condoléances à 
toute sa famille.

LEMBEYE :
SERIES Roger, notre grand ancien 
nous a quitté à la veille de ses 100 
ans. TOE d’Indochine, il était à l’ori-
gine de la réunion des ACPG et des 
CATM dans le canton de LEMBEYE, 
et même si ces dernières années 
il semblait moins présent dans les 
rassemblements lembégiois, nous 
garderons, tous, le souvenir d’un 
homme droit qui restait toujours 
disponible pour parler donner des 
conseils ou prêter ses médailles. 
Sincères condoléances à sa famille.

Jean BOY, délégué pour les villages 
de BETRACQ, MONPEZAT et MON-
CAUP, agriculteur en retraite, il était 
en excellente forme. Son décès a 
surpris ses amis car il aimait la 
nature, et arpentais allégrement la 
campagne alentour à la recherche 
des cèpes ou à la chasse. Toujours 
partant et participant à nos mani-
festations, c’est un pilier de notre 
section qui vient de nous quitter. 
Sincères condoléances à la famille.

Jean SOUBIROU. C’est avec beau-
coup de tristesse que les Anciens 
Combattants du Pays de LEMBEYE 
ont accompagné leur camarade 
Jean SOUBIROU à sa dernière de-
meure. Délégué communal à LA-
LONGUE, Porte-Drapeau, d’humeur 
égale, discret et d’agréable compa-
gnie, il laisse un grand vide dans 
sa commune où il était également 
conseiller municipal, et auprès de 
ses amis. Toute la section LEMBEYE 
adresse sa sympathie à sa famille.

Maurice POLEDRI. Une nouvelle 
fois en cette fin d’année 2021, la 
grande famille des Anciens Com-
battants du Pays de LEMBEYE a ac-
compagné son camarade Maurice 
POLEDRI à sa dernière demeure. 
Marié à Lydie une des piliers de 
l’ADMR de LEMBEYE, ils formaient 
un couple attachant, d’humeur 
égale, toujours prêt à rendre service 

et disponible à l’écoute des autres, 
tous deux laissent un grand vide 
dans le Pays de LEMBEYE. Toute 
la section, de LEMBEYE adresse sa 
sympathie à sa famille.

Abbé MARIETTE. Il est décédé au 
mois de juin 2021. La section de 
LEMBEYE présente ses sincères 
condoléances à toute sa famille.

MONTANER :
Le 9 septembre, une foule d’amis, de 
camarades, de combattants d’Algé-
rie a accompagné Albert FARANFOU
dans sa dernière bataille. Toutes 
nos plus sincères condoléances à sa 
famille.

NAY :
La Section de NAY a le regret de vous 
annoncer le décès de Mme Jen-
ny HAURET-NEMRY, Veuve CATM 
habitante à BEUSTE, le 28 février 2021. 
Nous présentons à toute sa famille 
nos plus sincères condoléances.

En ce début d’année 2022, nous 
avons la tristesse de vous informer 
des décès de M. Roger POUEYDE-
BAT, résident à BOURDETTES, et de 
M. Maurice SUBIAS, demeurant sur 
la commune de NAY, tous deux An-
ciens-Combattants CATM. Nous pré-
sentons à leurs familles respectives 
nos plus sincères condoléances.

OLORON :
Décès de Monsieur DAVID Michel, 
CATM. La section d’OLORON Ste 
MARIE adresse ses sincères condo-
léances à toute la famille.

Décès de Monsieur EYGUN Louis, 
PG. La section d’OLORON Ste MARIE 
adresse ses sincères condoléances à 
toute la famille.

Décès de Madame PEDEBIDEN 
Lucie-Jeanne, Veuve. La section 
d’OLORON Ste MARIE adresse ses 
sincères condoléances à toute la 
famille.

ORTHEZ :
Décès Monsieur Serge LEQUEUX. 
La section ainsi que le bureau 
départemental s’associe à votre 
douleur et vous présente ses sincères 
condoléances.

Carnet
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PAU :
TOULOUSE Irénée. La section de PAU 
ville adresse ses sincères condo-
léances à toute la famille.
HONDEROU Marie. Nous présentons 
à la famille de Marie nos sincères 
condoléances. Veuve de PG, elle a tou-
jours participé aux actions de notre 
section.
BIEGBEDER Félicia vient de nous 
quitter à 101 ans. La section de PAU 
ville présente ses sincères condo-
léances à toute la famille.

CAMBEILH François. La section de 
PAU adresse à toute la famille ses sin-
cères condoléances en les priant d’ac-
cepter toute sa sympathie.
HERRAN Lucien. La section adresse 
ses plus sincères condoléances à son 
épouse et sa famille.
CAZENAVE-TAPIE André. Nous pré-
sentons nos plus sincères condo-
léances à son épouse et sa famille.
SAUVETERRE DE BEARN :
La section de SAUVETERRE de  

BEARN déplore les décès de  Mme 
Yvette GUILLOU, veuve ACPG, de 
M. Adrien DUFAU, CATM, secrétaire 
de notre section, et de M. Jean-Louis 
LOUSTAU, AC résistant 39-45.
Nous présentons à leurs familles nos 
plus sincères condoléances.
THEZE :
CAPDEBOSCQ André. La section 
présente ses sincères condoléances à 
son épouse et à toute sa famille.

Didier Hertoux
Président de la Section de THEZE 

Nous vous rappelons que notre A.D. dispose depuis juin 
2019 d’un site internet !

POUR Y ACCÉDER 
• Il vous suffit de recopier le lien suivant : 
http : //www.anciens-combattants-et-veuves-du-bearn-et-
soule.fr ou encore de poser les questions suivantes dans 
les moteurs de recherches comme : GOOGLE 
(mais il faudra écrire ceci par exemple : anciens 
combattants du bearn et de la soule.fr 
(en fait il faut rajouter le .fr) pour être trouvé sur 

• INTERNET EXPLORER 
• QWANT
• OPERA
• ASK.com
• BING
• DuckDuckGo etc ... :
«anciens combattants du Béarn ? anciens combattants 
du 64 ? anciens combattants de la Soule ? ou anciens 
combattants et veuves 64 ? etc ......» 
pour trouver notre site !

Nous vous rappelons que notre A.D. dispose depuis juin 

SUR LE NET

VOTRE CONSEILLER

Jean-Luc LABORDE à THEZE - 06 08 77 40 51 
jean-luc.laborde@groupama-oc.fr

Groupama d’Oc - Caisse Régionale d’Assurances Mutuelles Agricoles d’Oc - Siège social : 14 rue de Vidailhan, CS 93105, 31131 BALMA Cedex - 391 851 557 R.C.S TOULOUSE 
- Entreprise régie par le code des assurances et soumise à l’Autorité de Contrôle Prudentiel et de Résolution (ACPR), 4 place de Budapest, CS 92459, 75436 Paris Cedex 
09 - Document et visuels non contractuels - Crédit photo : Aurélien Chauvaud - Création : Agence Marcel. 

Parce que vous êtes au cœur de nos préoccupations, Groupama 
d’Oc vous propose un large choix d’assurances de personnes : 
assurance santé, prévoyance et accidents corporels ; solutions 
d’épargne et de retraite ; assurance dépendance, décès et frais 
d’obsèques. 

Rencontrez un conseiller Groupama ou rendez-vous sur 
groupama.fr.

EN VRAI,
AVEC UNE BONNE
PROTECTION, ON EST PLUS 
SEREIN FACE AUX ALÉAS 
DE LA VIE.
ASSURANCE DE PERSONNES

groupama.fr

AVIS À LA POPULATION DES ANCIENS COMBATTANTS
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LA VIE DE NOS SECTIONS
SECTION LACQ-AUDEJOS 

CÉRÉMONIE DU 8 MAI 
ET DU 11 NOVEMBRE À LACQ :
8 mai 2021 :
Cérémonies réduites pour cause de COVID. AUDE-
JOS-11h15, LACQ-11h45 : dépôt des gerbes, minute de si-
lence, marseillaise. Un colis a été distribué aux anciens 
combattants et aux veuves.

11 novembre 2021 :
Les cérémonies se sont déroulées sous un beau soleil : 
Audéjos-11h30, Lacq-11h45, avec la présence de Madame 
SAINT PE, Sénatrice, du Lieutenant des pompiers de 
MOURENX et du Sous-lieutenant des pompiers d’ARTHEZ.
Monsieur le Maire a lu le message de la secrétaire d’état 
auprès des anciens combattants ; SARRABERE Pierre a 
fait l’appel des morts. Dépôt des gerbes, minute de silence, 
marseillaise, suivis à 12h15 du vin d’honneur offert par la 
municipalité puis du repas pour les anciens combattants 
et les veuves au Restaurant «Le Cheval blanc».

SECTION DE NAY  
 CÉRÉMONIE DU 05 DÉCEMBRE 2021 :
Trois Anciens-Combattants décorés :

Trois Anciens-Combattants ont été décorés à l’occa-
sion de la journée nationale d’hommage aux morts de la 
guerre d’Algérie et des combats du Maroc et de la Tunisie, 
le 05 décembre. La médaille du Titre de Reconnaissance 
de la Nation a été remise à André LACOUE-CHAROT et
Guy RAMONGASSIE, et celle du maintien de l’ordre en 
Afrique du Nord à Louis LARRIEU.
Albert SUAREZ, président de l’amicale des Anciens-Com-
battants de NAY et Bernard LASCURETTES, président de 
la section de NAY ont épinglé les décorations au cours 
d’une cérémonie au Monument aux Morts en présence 
de M. Jean ARRIUBERGE, conseiller départemental, des 
représentants de la Gendarmerie et en présence d’un pu-
blic nombreux.
A l’issue de la cérémonie, tout le monde s’est retrouvé pour 
le traditionnel repas de la Poule au Pot organisé chaque 05 
décembre par l’Amicale.

SECTION D’ORTHEZ  
MR JEAN LEBLOND PROMU CHEVALIER 
DE LA LÉGION D’HONNEUR

La Section d’Orthez est heu-
reuse de compter dans ses 
rangs Mr Jean LEBLOND, 
nouveau promu Chevalier de 
la Légion d’Honneur, par dé-
cret du 29 Octobre 2020.
Cette décoration vient ré-
compenser sa belle carrière 

militaire, et s’ajoute à la Croix TOE 2 Palmes, à la Médaille 
Militaire, et à l’Ordre National du Mérite.
Dès 1945, il s’engage dans l’Armée de l’Air et sa Campagne 
en Indochine qui se poursuit en 1950,1951,1952, accomplis-
sant 250 Missions de Guerre, en tant que mécanicien na-
vigant sur hélicoptères.
Puis c’est en Algérie qu’il poursuivra sa Carrière, sur les 
Bases de La Sonia et de Blida avec de nombreuses mis-
sions sur hélicoptères Sikorski.
Après l’Algérie, ce fut le retour en France, pour ce 
Sous-Lieutenant et le rapprochement avec sa famille.
Jean Leblond à 94 ans, garde toujours bon pied bon œil, et 
est le doyen de notre Section. Nous lui adressons nos cha-
leureuses félicitations, et qu’il puisse longtemps encore 
jouir de sa retraite.

 SECTION DE PONTACQ  
CÉRÉMONIE DU 8 MAI 2021
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La cérémonie du 08 Mai s’est déroulée en comité restreint 
(confinement oblige). Etaient présents :
Didier LARRAZABAL Maire de PONTACQ, Denis 
SUTTILI Président de la section de PONTACQ, Christine 
MOUSSEIGNE et Henri SOUSBIELLE Adjoints au maire, 
Mr Jérôme MEYRAND Curé de la paroisse, Mr Hervé 
MILCENT, Georges MARTINEZ Porte-Drapeaux.
Après la lecture du discours présidentiel par Denis 
SUTTILI, le dépôt de gerbe et la minute de silence, les 
personnes présentes ont entonné la Marseillaise.

ASSEMBLEE GENERALE DU SAMEDI 
02 OCTOBRE 2021
L’assemblée Générale annuelle des anciens combat-
tants ACPG-CATM-TOE-OPEX et Veuves de la section de 
PONTACQ s’est tenue à SOUMOULOU.
Etaient présents :
Mr Cyrille VANDENBOSSCHE Président Départemen-
tal, Mr Henri SOUSBIELLE Adjoint au Maire de Pontacq,
Mr Denis SUTTILI Président de la section, Mr Georges 
MARTINEZ vice-président, Mr Jean MOUSSEIGNE secré-
taire, Mr Jean CAZENAVE trésorier, ainsi qu’une trentaine 
d’adhérents, anciens combattants, veuves, et sympathi-
sants.
Le Bureau reste inchangé :
PRESIDENT : Mr Denis SUTTILI
VICE-PRESIDENT : Mr Georges MARTINEZ 
SECRETAIRE : Mr Jean MOUSSEIGNE
TRESORIER : Mr Jean CAZENAVE
Mr Denis SUTTILI a souhaité la bienvenue aux nouveaux 
adhérents : 
- Mr Mohamed TOUKABRI du 5ème Régiment d’Hélicoptère 
de Combat. 
- Mr Éric VAUDRION retraité du 5ème Régiment d’Hélicop-
tère de Combat. 
- Mr Benoit QUEYREIRE du 5ème Régiment d’Hélicoptère de 
Combat.
Pour clôturer cette journée, le président Denis SUTTILI a 
invité l’assistance à un vin d’honneur suivit d’un excellent 
repas au restaurant « les glycines » à SOUMOULOU. 

SECTION DE SEVIGNACQ
CÉRÉMONIE DU 08 MAI 2021 
À COSLÉDAÀ-LUBE BOAST
En fin de matinée de ce 08 mai, Monsieur le maire, Pascal 
BOURGUIGNAT et les membres de l’association des an-
ciens combattants ont commémoré l’armistice du 8 mai 
1945. La Cérémonie a été célébrée sans public en raison de 
la crise sanitaire.
Étaient présents, Monsieur Jean MONGE nouveau 
Président, Monsieur Amédée BENQUET, vice-Président, 
Monsieur FERNANDES, secrétaire, Madame Claudie 

COUSSI, Trésorière, Ma-
dame Monique LARQUE, 
déléguée aux veuves, et 
Monsieur Jacques BAUGE, 
porte-drapeau.
Monsieur Jean MONGE est 
le nouveau Président de 
l’Association des anciens 
combattants de la section 

de Lussagnet-Lusson/Lannecaube/Cosledaà-Lube-Boast/
Sevignacq / Lasclaverie/ Mouhous et Carrère. Lors de 
l’assemblée générale en février 2020, Amédée BENQUET 
avait cédé sa place de Président, depuis plus de 20 ans, 
à Monsieur MONGE.
Monsieur le Maire les a remerciés pour leur participation. 
Il a ensuite procédé à la lecture du texte transmis par 
Madame Geneviève DARRIEUSSECQ,  ministre déléguée 
auprès de la ministre des Armées, chargée de la mémoire 
et des anciens combattants.
Ce texte retrace les événements de la seconde guerre 
mondiale et se termine par les mots suivants « La victoire 
de 1945 est le succès de l’espérance, mais elle est aussi 
l’aube d’un nouvel effort collectif pour la reconstruction, 
pour la paix et pour l’Europe. Hier comme aujourd’hui, face 
aux épreuves et aux crises du temps, la Nation française 
se tient debout, résiliente et espérante. Unis et solidaires, 
souvenons-nous de l’adversité surmontée et de la liberté 
reconquise.».
En mémoire des soldats et particulièrement ceux de 
Coslédaà-Lube Boast, tombés au combat, une minute de 
silence a été observée par les participants.
Après le dépôt de la gerbe au monument aux morts, 
la cérémonie s’est clôturée au son de la Marseillaise.

La section locale des 
anciens combattants 

de SEVIGNACQ a marqué comme il se devait le 103ème

anniversaire de l’armistice.
Après avoir participé à un bel office religieux célébré 
par l’abbé LESCA, avec le concours de la chorale 
paroissiale, anciens combattants et villageois ont 
rejoint le Monument aux Morts. Amédée BENQUET 
a accueilli l’assistance, puis Michel CUYAUBE, le 
maire, a donné lecture du message de Geneviève 
DARRIEUSSECQ, secrétaire d’état chargée des anciens 
combattants auprès de la ministre des Armées. Il y a 
eu ensuite le traditionnel dépôt de gerbe, la lecture 
de la liste des victimes de la grande guerre par 
Jean MONGE, président de la section locale, et la 
Marseillaise.
Cette manifestation a aussi été l’occasion pour 
Amédée BENQUET de remettre à Michel GAILLARD, 
de SAINT-ARMOU, la Croix du Combattant pour sa 
participation à la guerre d’ALGERIE.
La journée s’est poursuivie par l’apéritif offert par la 
commune et le repas servi au restaurant COURBET.

Michel 
GAILLARD 
décoré...
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INFORMATION
DÉCLARATION DU DÉCÈS D’UN RESSORTISSANT DE L’ONACVG

Le service départemental de 
l’ONACVG des Pyrénées-Atlantiques 
intervient sur différents volets lors de 
la déclaration du décès d’un ressortis-
sant.

1 - En matière de solidarité, une par-
ticipation financière peut être accor-
dée au titre des frais d’obsèques. Il 
convient de compléter le formulaire 
de demande d’aide financière (un for-
mulaire est disponible).

2 - l’Office peut délivrer une carte de 
veuf/veuve qui permet au conjoint 
survivant de justifier de sa qualité de 
ressortissant de l’ONACVG (un formu-
laire est disponible).

3 - De plus, il est possible pour le 
conjoint de demander une attestation 
établissant le droit au bénéfice d’une 
demi-part fiscale dans la mesure où 

le ressortissant décédé bénéficiait 
de la retraite du combattant et que le 
conjoint est âgé de 74 ans au moins 
(sous réserve de la réglementation en 
vigueur).

4 – L’ONACVG peut accompagner le 
conjoint d’un pensionné décédé pour 
les démarches concernant la réver-
sion éventuelle d’une Pension mili-
taire d’invalidité.

5 – S’agissant des honneurs au défunt, 
le privilège de couvrir le cercueil d’un 
drap mortuaire tricolore est accordé 
aux titulaires de la carte du combat-
tant et/ou du Titre de reconnaissance 
de la nation (TRN). Lors des obsèques 
d’un ancien combattant, la présence 
des porte-drapeaux relève exclusive-
ment de l’initiative des associations 
dont les drapeaux sont l’emblème. 
L’ONACVG n’a aucune autorité sur les 

associations. La famille peut se rap-
procher de la mairie pour obtenir les 
coordonnées des associations locales.

Pour toute demande, le service dépar-
temental de l’ONACVG compétent est 
celui du lieu de résidence du deman-
deur et non celui du lieu de résidence 
du défunt.

Pour obtenir les imprimés de de-
mandes ou effectuer une démarche :
ONACVG, Préfecture, 2 rue Maréchal 
Joffre, 64021 PAU Cedex
05 59 98 25 70 - sd64@onacvg.fr

Permanence de l’assistance 
de service social, Madame Julie 
Claverie : Mardi matin et vendredi 
matin - Tél : 05 59 98 25 70 
julie.claverie@onacvg.fr
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C’était un nommé TCHAM KOUIDER qui, à MOSTAGA-
NEM, portait le drapeau aux cérémonies patriotiques, 

aux obsèques des camarades et à l’enterrement des sol-
dats qui tombaient dans cette guerre qui n’avait pas de 
nom ni de loi.
TCHAM KOUIDER  ressentait bien tout l’honneur qui lui 
en revenait et n’aurait pour rien au monde consenti à se 
dessaisir de sa charge glorieuse.
Lorsque le FLN le menaça de mort, il en rendit compte à 
son Président, tout simplement en bon soldat qu’il était, 
mais se regimba comme sous une offense, lorsqu’on lui 
proposa de le remplacer dans son honorifique emploi.
Cela se passait vers la fin de l’année 1956.
TCHAM KOUIDER fut abattu le 14 février 1957. Sa dépouille 
fut portée par ses camarades. On fit un discours.
CAID METCHA qui le remplaça fut, à son tour, l’objet de 
menaces de mort.
Il en rendit compte à son Président, et tout comme TCHAM 
KOUIDER, il refusa énergiquement de renoncer à ce qu’il 
considérait comme un honneur, si périlleux qu’il fût….
Il fut abattu le 21 juin 1957.
BENSEKRANE YAHIA conduisit le cortège jusqu’au cime-
tière aux stèles blanchies et, à son tour, il inclina le dra-
peau devant la tombe de son prédécesseur.
Quelques jours plus tard, il fut lui-même menacé et lui 
non plus ne put accepter de se renier.
Il porta le drapeau au cours des cérémonies du 14 juillet… 
il fut abattu le 8 août 1957.
HENNOUNI BESSEGHIR  devint le quatrième porte-dra-

peau de cette année. Il fut abattu le 5 octobre 1957.
Les évènements prenaient alors une meilleure tournure 
et HADJGACHE, tout raide de l’honneur qui lui était fait, 
ne fut abattu que le 27 août 1958. C’était pourtant au temps 
où il semblait qu’on apercevait le sourire de la Paix et où 
soufflait un vent vivifiant d’espérance.
BEY BAGDAD lui succéda. Il fut abattu le 14 juillet 1959.
ADDAD fit comme ceux qui l’avaient précédé et, avec son 
humeur tranquille quand il fut menacé, il refusa calme-
ment de céder le poste de confiance dont il était investi. Il 
fut abattu le 11 septembre 1959.
Son camarade, RHAMOUNI LAKDAR releva la charge et, 
après tant d’autres, il fut abattu le 7 novembre 1960.
Il se trouva des volontaires dans la section de MOSTAGA-
NEN pour briguer encore l’emploi de porte-drapeau qui 
revint à BELARBI LARBI.
Il advint que BELARBI LARBI n’en mourût pas.
Il fut, suivant le mot administratif et blasphématoire, ra-
patrié. Il prit le bateau pour la France puisque la terre où 
il était né avait cessé d’être la France… Il emporta son dra-
peau…
Il est le dixième porte-drapeau de sa section à avoir ris-
qué sa vie pour l’honneur de porter le Drapeau. Je salue 
son drapeau, enroulé aujourd’hui dans sa gaine et si lourd 
du poids de tant d’âmes, de tant de foi et de tant d’amour 
de la France.

Général VANUXEM
NDLR : Belarbi Larbi est décédé en 1995.

SACRIFICE DES PORTE-DRAPEAUX 
DE MOSTAGANEM

Des consei l lers
à vos côtés
sur  Pau et le Béarn

www.cofim-immobilier.com

SARL DU PRÉ VERT 
Production horticole

Route du bas de St Faust
64110 LAROIN

Tel : 05 59 83 04 54
Fax : 05 59 83 02 90

3 rue de la Thessalie
44240 LA CHAPELLE S/ ERDRE
Tél. : 06 35 42 44 88 / d2gi.ab@gmail.com

Siège/ Gérant (Pierre GRAPOTTE)
490 Chemin de Font de Branque
13112 LA DESTROUSSE

Alexandre BLANCHET

HORTICULTEUR PAYSAGISTE
OLIVIERS, FRUITIERS, FLEURS, COUPES

ÉPICERIE PRODUITS RÉGIONAUX, POTS….

10, rue Pablo Picasso
64400 Oloron-Sainte-Marie
cave-le-tire-bouchon@orange.fr
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Des centaines de pilotes ont par-
ticipé des missions de guerre. 

Certains sont sortis indemnes de ces 
missions périlleuses en traversant 
souvent des déluges de feu. Discrets, 
humbles, leurs exploits n’ont pas mar-
qué l‘histoire. Ils vous diront qu’ils 
n’ont fait que leur devoir. 

Par chance, Claude Szkolnik a écrit 
ses souvenirs de pilote. Il a vécu les 
moments clés de l’histoire de l’avia-
tion française : de la débâcle de 1940 
au début de l’aviation commerciale 
d’après-guerre en passant par la for-
mation aux Etats-Unis et les missions 
de guerre au Groupe La Fayette. 
Né le 29 décembre 1921 à Vigneulles, 
près de Nancy, il s’engage dans l’ar-
mée de l’Air en décembre 1939 au Ba-
taillon de l’Air 127 à Avord. Il obtient 
son brevet de pilote en mars 1940. 
Démobilisé́ en août 1940, il a la chance 
de rejoindre son père, médecin mili-
taire à Tiznit, au Maroc. Il peut alors 
intégrer, à Casablanca, le deuxième 
détachement du CFPNA comme 
élève-pilote aux Etats-Unis. 
Affecté sur P-47 Thunderbolt  à la 
quatrième escadrille du Groupe La 
Fayette en août 1944, il apprend, au 
retour des Etats-Unis, la mort, à Cas-
sino, de son frère Jean, officier du 
2ème Tabor Marocain. 
Après les missions de guerre et la 

paix retrouvée, c’est la difficile re-
cherche d’un travail comme pilote 
parmi les nombreuses compagnies 
qui émergent. Des compagnie qui ont 
plus d’ambition que de capital et qui 
tentent de survivre dans des condi-
tions rocambolesques si bien racon-
tées par Claude. 
Il traverse la Méditerranée de toutes 
les façons imaginables en Thunder-
bolt, en Goéland, en Ju 52 ou en DC 3. 
Il subit les pires fortunes des airs tout 
en conservant son caractère enjoueé, 
grand frère attentionné toujours prêt à 
faire plaisir, prêt à danser sur du Glenn 
Miller ou prêt à plaisanter avec des 
jeux de mots. 
Heureusement, la porte d’Air Algérie 
lui est ouverte en 1951 et il peut enfin 
pratiquer l’aviation qu’il aime, avec ri-
gueur et dans une ambiance cordiale. 
Claude Szkolnik décède le 9 sep-
tembre 2009, après une vie bien 
remplie au service de la France et de 
l’aviation. 

«SUR LES AILES DE MA VIE»
DE CLAUDE SZKOLNIK 

A télécharger gratuitement sur : https://aviation-algerie.com/
wp-content/uploads/2021/12/397-Sur-les-ailes-de-ma-vie.pdf

SIMULATEUR DE VOL POUR TOUS
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Tout a débuté une fin d’après-midi 
de début juin 1983 alors que je ren-

trais avec ma compagnie, la CRS nr 
17 de Bergerac à Caen d’un service de 
sécurisation à l’occasion de l’anniver-
saire du débarquement de Norman-
die.
J’étais donc avec quelques collè-
gues au foyer bar lorsque notre chef 
de section nous a réunis pour la lec-
ture de certaines notes de service , et 
d’autres télégrammes officiels. Parmi 
ces télégrammes un seul  m’intéres-
sa. Il s’agissait d’une demande des 
affaires étrangères pour un renfort 
de sécurité de leur Ambassade au 
LIBAN à Beyrouth (en effet les ambas-
sades françaises sont gardées moitié 
par la police nationale et moitié par la 
gendarmerie nationale). Malgré mon 
jeune Age 23 ans et mon manque 
d’expérience je me suis porté volon-
taire, et mon gradé de section prit mon 
volontariat au sérieux puisque 
quelque jours plus tard, alors que j’étais 
en repos, en suspens en haut d’une 
échelle à faire de la peinture dans le 
nouveau local de la section pelote 
de notre patronage, mon grand-père 
venait m’annoncer que j’étais convo-
qué le lendemain après-midi au quai 
d’Orsay pour une entrevue avec un 
haut fonctionnaire.

Oups mon volontariat me revint en 
mémoire, et je dépêchais donc de faire 
le tour de la famille pour les avertir de 
mon départ imminent. Mon sac prêt 
je pris la direction de Bergerac pour 
récupérer ma feuille de route et mes 
billets de train, que je pris rapidement 
pour être à Paris pour ma convocation 
à l’heure dite.
Nous voilà donc 5 collègues et moi-
même le lendemain réunis dans un 
bureau feutré du quai d’Orsay ou un 
fonctionnaire nous reçut et nous a 
dressé la situation et donné les in-
formations sur notre prochaine mis-
sion qui devait débuter la semaine 
d’après. Il nous annonça notre mise 
à disposition auprès des missions 
extérieures dès l’instant, et nous don-
na rendez-vous pour le 23 juin au 
même endroit en début d’après-midi.
Le weekend end fut très court, mais 
agréable, et me voilà donc dans le train 
pour Paris le 23 juin afin de repasser 
dans ce bureau pour faire l’échange de 
notre carte de police avec notre feuille 
diplomatique munie des différents 
visas pour la mission. Puis rassem-
blement des volontaires dans un can-
tonnement du nord de Paris à la CRS 
nr 7 de deuil la barre, pour y passer la 
nuitée.
Lendemain matin un fonctionnaire 
du poste de police nous a convoyés 
vers l’aéroport de Roissy ou notre 
périple a débuté. Beyrouth à l’époque 
était en guerre civile et l’aéroport non 
opérationnel, donc premier vol direc-
tion Athènes en début d’après-midi, 
puis deuxième vol direction Larnaka 
sur l’ile de chypres, ou nous arrivons à 
l’hôtel pile poil pour voir notre équipe 
de France de foot gagner la coupe 
d’Europe des nations, le 24 juin 1984.
Le lendemain journée libre, puisque 
la traversée vers le Liban  s’effectue 
en ferryboat. Et nous voilà déjà le 25 
au petit matin après une nuit pas trop 
agréable en approche du port de Bey-
routh, seul point d’accès pour arriver 
dans ce pays. Nous étions attendus 
par 4 collègues effectuant un séjour 

long, et 2 véhicules de l’ambassade 
pour nous mener vers nos lieux de 
missions.
Avec Bubu un fonctionnaire de la 
CRS du Mans, je suis mené vers la rue 
Clemenceau ou se situe l’ancienne 
Ambassade de Beyrouth ouest, côté 
musulman, un service diplomatique 
et consulaire y étant toujours en 
place. Nous traversons le secteur du 
port avec son cortège de contrôles par 
différentes factions armées, et son 
paysage de destructions d’immeubles 
en ruines ou il n’y avait pas âme qui 
vive. 30 minutes plus tard nous arri-
vons à destination et nous sommes 
surpris du changement d’ambiance. 
Quartier vivant, commerçant, proche 
de l’université américaine, proximi-
té de la mer, et surtout proximité de 
la mosquée qui bercera nos journées 
avec ses appels à la prière réguliers. 
L’ambassade une grande demeure 
pleine de charme a l’ancienne, un 
parc bien boisé, et nous sommes logés 
au premier étage de la bâtisse prin-
cipale dans une chambre était digne 
des mille et une nuits avec un balcon 
avec vue sur mer, le tout entouré d’une 
glycine impressionnante quel chan-
gement avec ma petite chambre de 
Bergerac que j’occupais lorsque mon 
service me le demandait.
Premier réveil le 27 juin au son de l’ap-
pel à la prière, et là j’ai vraiment réali-
sé que j’avais changé d’univers. Dans 
la journée visite du site, présentation 
des missions, ainsi que faire connais-
sance des employés des services, c’est 
à ce moment que j’ai connu deux des 
otages qui resteront plusieurs années 
en détention (Mrs CARTON et FON-
TAINE), et de la section de gendar-
merie mobile de Sélestat  (Est de la 
France) eux aussi en missions pour 
4 mois. Le travail ne me semblas pas 
difficile mais il fut stressant et heu-
reusement que lorsque nous étions 
de surveillance au portail principal 
l’ancien chauffeur de l’ambassa-
deur, Georges un libanais cassait la 
barrière de la langue parce je n’avais 

MA PREMIÈRE MISSION OPEX
AU LIBAN BEYROUTH

DE SERGE ARNAUD
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www.anciens-combattants-et-veuves-du bearn-et-soule

LE MONDE DES ANCIENS 
COMBATTANTS T’OUVRE LES BRAS

Nous avons besoin de toi
tu veux retrouver la fraternité
auprès de tes anciens 
ACPG-CATM 
TOE OPEX PG 
veuves et 
sympathisants 
t’attendent...

TÉL. : 05 59 30 63 21

REJOINS-NOUS

pas eu l’occasion de prendre des cours 
de langue libanaise avant mon départ.
La mission consistait au contrôle 
des véhicules et des personnes qui 
accédaient a Clemenceau, mais aussi 
lorsque j’étais de nuit au standard le tri 
des différentes nouvelles de l’AFP qui 
arrivaient par rafales sur le vieux télex 
du secrétariat, pour que les différents 
bureaux soient servis au petit matin. 
Il y avait aussi la visite extérieure du 
mur d’enceinte, ainsi que la visite des 
égouts entourant la propriété. Mais 
comme nous étions entourés d’im-
meubles abandonnés et notamment 
des hôtels comprenant de multiples 
étages, dont les façades étaient trouées 
de munitions de différents calibres, la 
présence de tireurs embusqués, et le 
passage fréquent au-dessus de l’am-
bassade de rafales dus aux tirs effec-
tués par des miliciens à l’occasion de 
différentes occasions (différents, ma-
riages, naissances, enterrements…), 
nous rappelaient que le secteur était 
dangereux et qu’a n’importe quel 
moment en extérieur notre vie était 
menacée. Nous étions au LIBAN.
L’ambiance interne était excellente, 

chaque anniversaire, chaque fête, bref 
tout évènement pouvant nous faire 
penser à autre chose que le travail, 
était pris avec joie. J’y ai passé mes 
24 ans ainsi qu’un 14 juillet mémo-
rable. Nous avons même organisé en 
interne un cross opposant 8 policiers 
à 8 gendarmes, l’infirmier de l’esca-
dron avait sorti sa trousse, et l’officier 
section son chronomètre. Je ne peux 
vous dire combien j’ai fait pour par-
courir les deux tours du circuit parse-
mé d’obstacles, mais j’y ai laissé une 
paire d’espadrille n’ayant pas prévu 
de faire du sport en cet endroit, ne me 
demandez pas non plus qui a gagné, 
mais tout le monde a participé au pot 
de l’amitié avec entrain.
La seule sortie sur un rare jour de re-
pos se fit en remontant le front de mer 
jusqu’à la grotte aux pigeons, restau-
rant installé dans la grotte d’un ro-
cher ou avaient niché des centaines 
d’oiseaux durant des centaines d’an-
nées, mais très peu fréquenté par le 
public, ce jour-là nous étions deux de 
l’ambassade à manger. La suite, et j’y 
tenais s’est passée un peu plus 
loin vers le sud sur les gravats du 

DRAKKAR là où la mort était passée 
sur nos paras lors de l’attentat du 23 
octobre 1983 .
Le temps passa tellement vite, et je 
me suis retrouvé avec mon collègue 
pour le repas de fin de mission, à la 
résidence de l’ambassadeur située à 
Baabda à l’époque. Le lendemain midi 
nous reprenions le ferry vers chypre, 
puis l’avion cette fois-ci pour Paris 
direct.
Et le re changement d’ambiance, 
retour à la foule, à la circulation de vé-
hicules, de bruits divers, je pense que 
nous nous sommes tous transportés 
vers le quai d’Orsay pour rendre notre 
passeport et reprendre notre carte de 
police. Nous avons appris que nous 
ne serions remis à disposition de nos 
compagnies respectives que 10 jours 
plus tard afin de prendre quelque jour 
de repos. Donc à compter du 15 juin 
1984 je repris mon travail avec la CRS 
de Bergerac. Mais j’avais pris goût à 
ce travail différent et j’effectuais par 
la suite 4 missions au Liban jusqu‘en 
avril 1988.

MA PREMIÈRE MISSION OPEX
AU LIBAN BEYROUTH

Dap la Bible qu’abém aprés que la créaciou dou mounde que durè cheys dies 
e au sétau lou Bon Diu que-s repausa, ûe bpune cause. Que s’y troubè û gran 
casaù oun Adam e Eve abèn tout ço qui cauenta bibe.

Üe curaule que counselhè que lou que lou mey beroy poumè qu’ère plà ta-d ére. 
Que-ey atau qu’arribè lou permè peley de menàdye.

Que-y a hère lountéms de quére hèyte. D’autes que disen que tout que coumença 
dap lou Big-Bam !

Ne disen pas quin ère abans

Chic à chic qu’arribèn las bestis e tout ço qui abè reyte enta bibe.De que-n y a 
debiénoun tan granes que las aperén « dinosaures ».D’après de grans estudiants 
que serèn disparescudes permou que tout d’û cop û gran calhau que-s destaquè 
de lu Lûe.Lou patac qu’estou terrible, ne demourè pas arré de biu d’aqueth 
troupèt.En cerca plà que trouben encoère lous os.

Au die de oey que-n y a  de qui n e soun pas à court d’idées..Qu’an remercat que 
las noustes baques, û cop la panse plée,que-s hiquen à armuga e ….a-s boeyta. 
De tout  aco û gas en sourti  pod esta danyenrous.

Qu’ey hort poussiblé qu’à loungue de tems,lous gigans de l’époque que debèn 
decha pitès mey grans que lous de las noustes baquétes e que suféch û 
eslambrec d’û cop de péricle enta aluca lou hoéc e tout que peta !

Bous autes,quoan pé troubat dehéns sustout à la cousine plée d’electrounique, 
si sentit û petit bén coumprimat au houns d’où bénte miaçà, per sécuritat partit 
biste ta dehore,si nou gare au big-bam !

Lou Big-Bam
Brèves de Jean HOURTICQ :




